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elle répond à lun besoin véritable dlu monde commer-
eial, il sera temps de faire les premiers pas dans la
v'oie (le la réatlisationi d îun tel p)rtojet, et le moment ve-
titi nous1 nouis ferons un p)laisi r d'apporter notre con-
eotîris désintéresse aux marchands (le la provinîce (le

Qubrpour les aider al ob)ten ir ve quni répond le mieux
a letilrs aspirationls.

LES PERSPECTIVES DE RECOLTE DES POMMES
DE NOUVELLE-ECOSSE, SONT UN PEU

PLUS BRILLANTES

ILos tetetis r<l<ý' sut' les t ,iit itnS affectant lit
rvcoeîît de poîimnî<is <lains lat lrovîîi'e di0 'otvelc-Eeos-
se, îont été pîlus favorables aut cours dli mois dernier.
Ies est imés il <et te e'poque don nenut jîo'r r.'ýco[1<e p r<ba-
bdle de .100,000 H t 500,000) barils. D ans .'ensemble, les
<'oîîlitioîîs on, uié' déf-avorables ut :'oit s 'eh r'end eouîp-
te Cil soligealit qtî *'î'î.! révolte uîsîvN-oeI, se chiffre (le
800,000 à I .Jh).t00 dle barils. L.'ioiîaîe dornier, *1l
r(olte iiiîioitiîilt (;50,000) barils. tandis qu ii 1911. les

vergers <le lat Nouivel le-Ecosse produisaieiit 1,800,000
b)arils. Bien qlue lat révol te (le cet te ititiée soit estimée
iau -dessous de lt moyenne, les p)roditieiti- (l e fruits de
la Nouvelle-Ecosse ont à tr3uver luI iarelîè en dehors
de lat prov'inîce pîounr auitimoins 300,000 barils et cert a ins
d'entre eux chîerchentt la possibili!t$ (i écouler uu.o par'-
tie (le la récolte dans la partie est' (ies Etats-Unis.

LES PRIX DES EPICES

Les prix des în pIes dle presque toutes les espè~ces mon01-
trent (les augmnîtations substantielle, ant cours des
dlernieres antieuLs et les importateurs font rapport de lat
difficulté sans cesse croissante d(ltni es approvi-
sionneinents ont quantités suffisantes pour repoudre aux
besolins -à la ýatIsfactioii de tous.

Le,, poiv'res qui, Il y a un an, se vendlaient (Io~ 35e a
38o pour' le. noir et (le 3 8e à 4 5c pour le blanc, sont àX
pré'senit (le 44e ai 46e et (le 50e il5~ la livre- respective-
tuient. Les rapports des Etats-Unis indiquîent à pré-
sent, une demande tit peu meilleure.

Les clous (le girofle sont plutôt rares et la denmand2
ein est modérée. Les prix qui. il y a un an variaiteî
dec 40) a 55c, sont à présent de 75e à 85e la livre.

Les gitngenmbres montrent peu de chanigements encore
que ceux de la Jamaïque soient légèrement plus élevés.
Les prix (lui se rangeaient (le 25 à 35e, il y a un au, sont
a présent de 30e à 40e la livre. Il y a plus (i ativité
dans la plupart des sortes (le graines et d 'herbes. Les
prix de la griile (le céleri varient (le 65e à 75e et ceux
de la graine de carv'i (le 90e à $1.00 la livre. Les prix, il
y a un ant, pour la graine de céleri étaient de 40e à 50e,
et pour la graine (le carvi, (le 75e il 80e la livre. La
graine de moutarde, il y a un an se vendait de 25e a
30e: aujourd'hui elle est cotée (le 38e à 45e la livre.

L'es présentes indications ne font pas prévoir d 'em-
bargo ou de pr'ohibition sur les différentes lignes d'é-
pices, mais une rareté surprenante est à craindre.

LES RAISINS GRECS

Tout donne à penser' que le commerce canadien pour-
ra s'approvisionner de raisins grecs. Un nouvel ordre
rédemment émis par le gouvernement britannique don-
ne libre importation au Royaume-Uni, à condition que
tous les raisins arrivant en Angleterre soient livrés au
Contrôleur des Vivres à quatre prix maximums fixés

.sur quatre qualités étalons. p)ayables ail comptant. Le
gouv'ernemnent anglais assunme les risques maritimes et
(le guerre iio * viiiimnt une prime fixe (le 10 pour 100.
stuivanît . et arattentît ,500 tonntes ont été chargées
et exl)é(lie,' la si'<'<ut<e semlaine <le juillet et quelqutes
qttan lités ad dititoinunelles via Naples et Gêne. Il fut an-

pl<1,t 11us itamrd qu eu('ix vapeurs seraient echargés (le
7.000) toiinv,' lat det'iirv seinie <le juillet. Des cota-
t ions' mou t fli i s .i présenît, eni anticipation de 1 oppor-
ttiiiilit t it voi (le lat iituville récolte. Il est probable
qut'il iî '.% inttîats dle q uaiit ités suîffisjintes imaportées
att ( ;iiaila Ipour' quie les plus ordîinaires qualités puhissenit

si, eÎtCitiIl iiCi' ud<ssoîîs <le 30 cents la livre.

LA VENTE DU THE ET DU CAFE AUX ETATS-
UNIS

Le ilIté et le café nec seront vendus aux Etats-Unis
(<I1 1cil paquilets mi m11 tét alliques des (lue les stocks de
lî<i tv<s eh itit a uiront ét épuisées. Telle est la'récom-
uuutadttion qui a été faite par un comité représentatif
du eounuîîere. à une conférence avec les officiers dc
Il'admninistration ait cours de laquelle fut discutée la
Ii.Cssité de votslCu.ation du fer-blanc, du bois de cons-
tiîti«ii et (le la miainî-d'oeuvre pour fins de guerre.

Le* vafé seCra vexîdî au détail en paquets de une, trois
v! etutlj livres elhaque, et le thé on paquets de un-quart,
demti eCt une livreC. Les paquets carrés seront adoptés
aautt que possible pour épargner de l'espace et les
<Cjisses phhour envi~ts seront en grande partie de fibre. Ce-
li évottomiisera le bois (Ct l'acier des clous employés au-
t', fois dalChs eaiisseý, oit bois.

UNE NOMINATION IMPORTANTE

M.1 J1. W. l)avidsou. mîieux connu familièrement sous
le nom <le pCWle'Iarmi ses nombreux amis, vient
(l'être élevé à la position impilortante de gérant des
venteCs les poputlatires B<ulan<Ces IDayton. qui font partie
dle lat Internationtal Butsintess M1aehines C'ompany, Li-
înîted.

Mý. Oaiividsoni a-peit-on dire-gratîdi avec les Ba-
liltîves D)aytoin. étant entr'é (laits cette entrep)rise, il y~ a
plus (ic 16 anîs. Le territoire sous son autorité s'étendl
(le Terreneutve à Victoria (C.A.) et comprend des agen-
ees dans toutes leg cités, ainsi qu'une phalange de yen-
leurs de 40 représentants qui tiennent aussi le Tranche-

viîande Dayton <Ct le Coupe-fromnage Dayton.
Toits ceux qui contnaisseCnt ''Wylie'' ne peuvent av-oir

(le doute sur soit succès. Il est soutenu par une corpo-
ration canadienne d*uuî capital dIe (deux millions de dol-
lars, sa compagnie manufacturant trois (les spécialités
les meilleiures dt nmondle: les Enregistreurs de Temps
''International'' (le IDayton, les Machintes à additionner
et à calculer Hollerith, sous le contrôle de M. F. E. Mut-
tont, vice-présidlent et gérant-général. Les bureaux
principaux dle M. I)avidson seront à Toronîto.

Le juge F. S. Maclennan, <le la Cour Supérieure de
M1ontréal .a été nommé président permanent du tribu-
nal d'appel, qui a été formé, il y a quelques mois, pour
régler les différends industriels. Ce tribunal fut créé
aut moment où le gouvernement fit connaître les prin-
cipes d'après lesquels il espérait voir les patrons et les
ouvriers régler leurs rapports entre eux, dans le but
&Féviter des pertes de temps, pai- les grèves ou par les
" lockout ".
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